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ouïs ?AR tA GRACE DE Dieu, 
Ko Y DE France et de Na- 
varre : A tous ceux qui ces prc- 
fentcs Lettres verront , Salut. 
Comme le licur Arnauld , Chevalier, 
Seigneur de Pomponne, Confeiller 
en tous nos Confcils, Secrétaire d'E- 
tat &c de nos Commandemcns , en 
vertu des Pleinpouvoirs que Nous 
luy en avions donnez, auroit conclu, arreftc &c fignc le 
vingt-neuf du mois de Juin dernier, en ce licu»avcc le fieur 
Mcjndcrs , Confeiller , Miniftre d'Eur,& Envoyé Extraor- 
dmairc de noilrc trcs-cher ^ tres-amc Frerc l'Elcûeur de 
Brandebourg , pareillement muni de Pleinpouvoirs de la 
part dudit tlc^cur , le Traite de Paix , donc U teneur 
s'enfuit. 




AU nom de Dieu le Cteatcur &: de la trcs-faintc Tii- 
nitc. Soit notoire à tous , que comme le trcs-haur, 
»rc$- cxccilcni & tres-puiflant Prince Louis XIV. par la 
grâce de Dieu Roy de France Ôc de Navarre, n'a rien fou- 
haité davantage que de voir la tranquilitc générale rétablie 
après les longues & fanglai»es divifions ,. dont l'Europe ^ 
rftc agitée , Sa Majcfté a vu avec peine que les divers Traitez 
^ui ont cftc fignezà Nimcgue, particulièrement avec l'Em- 




pcrcur & l'Empire , n'aient pu éteindre le feu de la guerre 
dans le Nort, &C qu'elle ait clic ncceflitéc de faire encore 
agii Ces Armes contre l'Elcûeur de Brandebourg. Mais par- 
ce qu'au milieu mcfme de ces derniers troubles elle a con- 
serve beaucoup d'cftimc pour ce Prince, & une difpofition 
finccrc à le recevoir dans l'a première Alliance, toutes les fois 
qu'il fc mcctroit en ctat d'y rentrer} clic a reçu avec beau- 
coup de plaifir les témoignages qu'il luy a fait porter par le 
(icur Meinders , Ton Confciller &c Miniftre d'Etat , &c fon 
Envoyé Extraordinaire vers Sa Majcftc , du dclir extrême 
qu'il auroit de reprendre auprès d'elle par la Paix la mefrae 
place qu'il a eue ci devant dans le nombre de fcs Alliez, 
& de l'obliger à luy rendre à l'avenir la mefmc amitié dont 
elle luy a donné autrefois tant de marques. Et comise Sa 
MajelVé n'a nul intcreft à démefler avec fon Alteffe Electo- 
rale de Brandebourg , qui ne luy foit commun avec le très, 
haut, cres-excellent &: tres-puiffant Prince Charles , par la 
grâce de Dieu Roy de Suéde , & que fadite Alccffc Eleûo- 
rale luy a fait témoigner qu'elle eftoit dans le deffein de fai- 
re une fincere & folidc Paix avec ledit Roy : Sa Majcftc a 
bien voulu , tant pour elle que pour ledit Roy de Suéde , en- 
trer dans la difcullîon du prefent Traité de Paix. Et pour ce 
fujet elle a commis le fieurArnauld, Chevalier, Seigneur de 
Pomponne, Confeiller en tous fcs Confeils, 6c Secrétaire 
d'Etat ôc des Commindemens de Sa Majefté , pour traiter 
J&C négocier avec ledit lieur Meinders : lefquels après l'é- 
rhange de leurs Pleinpouvoirs , dont les copies font inférées 
p-aprés, font convenus des Articles fuivans. 

Il y aura à l'avenir une bonne, ferme & durable Pabc& 
amitié entre le Roy Tres-Chrefticn , le Roy de Suéde àc 
rEleâ:cur de Brandebourg, leurs SuccelTeurs , Royaumes, 
Païs , Etats & Sujets , avec une entière & réciproque liberté 
de commerce, tant par terre , que par mer & autres eaux. 
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II. 

I L y aura de mcfmc une amniftie Se perpétuel oubli de 
ce qui s'cft pafTc de part &: d'autre à l'occafiondc laGucrrCj 
mclhic à l'égard des Sujets qui auroicnt fuivi les ditfcrcns 
partis. 

III. 

Toutes hoftilitez ccfTeront entre les Parties dans le 
temps de dix jours au plûtard , après la fignature du prefcnc 
Traite, ou plùtoft, fi la notification en peut eftrc faite aux 
Généraux qui commandent les Armées de part & d'autre: 
fans toutefois que lefdites Armées ayent à fc retirer des Pais 
qu'elles occupent , &: dans lefquels elles pourront vivre ÔC 
fubfiftcr jufques à l'échange des Ratifications du prefcnc 
Traité. 

IV. 

E T comme les Traitez de Vi^eftphalic doivent toujours 
cftrc regardez comme le fondement le plus folidc &: le plus 
afiuré de la Paix &: de la tranquilité de l'Empire, &: que Sa 
MajcIlcTrcs-Chrcllicnnc s'cll déclarée dans tous les temps, 
mcfmc durant le cours de la Guerre, que fon intention eftoic 
de les maintenir dans toute leur force, que le Roy de Suéde 
s'cft expliqué en la mefrac manière , &: que TElecleur de 
Brandebourg témoigne cftre dans le mcfmc fcntimen:: ilefl: 
cxprelTcmcnt ftipulc par cet Article, que les fufdits Traitez 
de Munfter Sc d'Ofnabruk conclus en 1(^48. demeureront 
dans toute leur force &: vigueur, &: feront ccnfez répétez 
dans le prefcnt Traité , comme s*ils y eftoient inlerez de 
mot à mot; à l'exception toutefois des changemcns qui 
pourroicnt y cftre apportez par les Articles fuivans. 

V. 

L'Electeur, de Brandebourg promet par le nrefent 
Traité de remettre entre les mains au Roy de Suéde tout 
ce qu'il a occupe par fes Armes dans la Pomcramc , nom- 
mément les Villes de Stralzund &: de Stctin, &: générale- 
ment tout ce qu'il polTede prcfentemcnt des Terres Ôc Etats 
qui ont efté cédez dans l'Empire à la Couronne de Suéde 
par les Traitez de V^cftplulie , fans en rien referver ni retenir, 
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VI. 

Mais parce qu'il a cftc jugé ncccfTairc, pour entretenir 
le bon voilinagc, &i pour cmpcfclicr à l'avenir les diftcrcns 
qui nailT.nc d'ordinaire entre les Princes, par le trop grand 
mélange de leurs T-*rrcs &c Etats , de donner de nouvelles 
limites à la Pomcranie , qui appartient à la Couronne de 
Suéde, &: à la Pom?rani-, qui cft fous la domination de S. 
A. E. de Brandebourg i il en a cftc difpofé en la manière 
fuivantc. 

VIL 

Toutes les Terres polFedces par la Couronne de Sué- 
de au delà de la rivière d'Oder, foit qu'elles luy euûcnt efté 
ccdccs par les Traitez d:: N)/c(lphali?, foit qu'elles luy euf- 
fent cité adjugées par le Rcccs ou Traité de Stetin de l'an- 
née 1653. appartiendront d'oielhavant à 1 Electeur de Bran- 
debourg en toute fouverain^té i à l'exception feulement des 
Villes de Dam &: de Golnow, &c leurs dépendances, qui 
ont efté ipccificcs nommément dans Icfdits Traitez de 
Wcftflialic. 

VIII. 

Mais parce que ladite Ville d-^Golnow Se fes dépen- 
dances Cq trouvent comme enclavées dans les Terres qui 
doivrnt demeurer à l'Elecl^ur d? Brandebourg par le pre- 
fent Traité, &: qu'il a inliftc qu'elle luy fuft cédée avec le 
rcilc du P.;is (îrué au delà d^ l'Oder: il a efté convenu 8c 
accordé qu? ladite V. Ile d. Golnow &: fes dépendances luy 
feront laiiVées en engagement par le Roy &c la Couronne de 
Suéde, pour le prix &: l'omme de cinquante mille ccus,. 
payables à la volonté du Roy d* Suéde; avec condition cx- 
prclle, que toutes hs ftws que ledit R:)y de Suéde luy fera 
payer ladite fomTiede cinquante mille ccus, ledit El 'cteur 
fera tenu & ob igé de luy remettre ladit: Ville deGolnoW 
&: fcs dépendances : mais que dans to it \: temps que du- 
rera ledit cngagTn 'rie, il e 1 jouira en la n-fn? manière que 
de tout ce qui luy eft cedl par le prcfcut Traité. 

IX. 

Et co.nme pir le fuCdic Recés ou Traité de Stetin de 
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l'année 1^53. l'Eledcur de Brandebourg fut oblige de parta* 
ger avec le Roy & la Couronne de Suéde les dioits de péa- 
ges qui ic lèvent dans le Port de Colberg &c autres Ports 
ic Havres de la Pomeranie au dcii de l'Oder , qui demeuroij 
lous la domination de S. A. E. de Brandebourg • il a cftc 
accordé que le Roy & la Couronne de Suéde renoncent par 
Je pieicnt Traité à tout droit de partage des péages qu'ils 
pouvoicnt avoir en commun avec rEle^cur de^'firande- 
bourg, (uivant le R?ccsou Traite de Stctin, dans les Ports 
ou Havres de la partie de la Pomrranic qui ell demeurée 
iwvant les Traitez de Veftplulie, audit Eleveur ' 

X. 

E N vertu des Articles précédais le Roy de Suéde tant 
pour luy que pour Tes Hoirs , SuccelTeurs & ayans caufb 
renonce, ccdc, quitte, &: tranfportc perpétuellement & i 
toujours par le picfcnt Tiaité de Paix à l'Elecleur de Bran- 
dcbourg , ics Hoirs, Succell'eurs &: ayans caufc , tous les 
droits , rentes , revenus , jurifdiaions &c prérogatives de 
quelque nom &: de quelque nature qu'ils puiffent clbc 
T tf a"'. ' f P''"' prétendre , tant en vertu des Traitez 
de y ellplulie , que par des conventions , tranfadions &: 
ceflions, parijculicrcment par le Traité ou Rccés de Scctm 
de lan 16^5. furies Lieux, Villes, Terres, Forcfts &c Do 
marnes lituez au delà de la rivière d'Oder, &: partage des 
droits de péages dans les Ports &: Havres de la Pomeraiiia 
t^iectorale a l'exception fculcm-nt de la Ville de Dam 
les dépendances , &: de celle de Golnow ôc Ces dépendan- 
ces . contoimémcnt toutefois à la difpolition qui en a e/lc 
fajte par l'Article 8. de ce pref.nt Traité, fans rcfcrvation 
exception, rcftridion , ou rétention quelconque: &: ce non- 
obltant toutes Loix, Contrats, Conventions , Tranf^dions 
Cellions ôc I nvelli cures , palVées & futures, Coiirumcs & 
Conlhmtions au contraire, aufqucllcs &: aux claufes dcio- 
gatoiics des dérogatoires il ell exf^rcflcment dérorré par le 
prefcnt Traité, cxcluan: à pcrp-tuité toutes exceptions fbus 
quc'qucs droits titres , claufes, ou prétextes qu'elles puif- 
icnt cllrc fondées, ^ ^ 



XI. 

Consent auffi ledit Roy de Suéde , que les Hommej 
ValTaux àc Sujets defdits Lieux, Villes &: Païs cédez par le 
prcfcnt Article audit Ele6Veur de Brandebourg, foient &: 
demeurent quittes &: abfous dés à prefent &: pour toiijours 
des t'oy &: hommage, fcrvice &: ferment de fidclirc qu'ils 
pourroient luy avoir faits , tous lefdits Sujets &: ValTaux dc- 
meurans à l'avenir fous la fouvcrainctc de rElc*5leurde Bran- 
debourg ; mais dans la propriété & poirclfion de leurs biens , 
tant de ceux qui leur auroient eftc donnez, vendus ou alié- 
nez par les Rois &: Couronne de Suéde, avant la déclaration 
de la prcfcntc Guerre , que de ceux qu'ils auroient acquis , ou 
qui leur appartiaidroicnt de leur propre, tant meubles qu*- 
jmmeublcs, rentes viagères &: à rachat, faifies & occupées, 
tant à l'occalion de la Guerre, que pour avoir fuivi le parti 
contraire ; enfemble de leurs droits , adions &: fucccflions à 
eux fur venus , mcfmc depuis la Guerre commencée ; fans 
toutefois pouvoir rien demander n\ pretcndr ; des fruits & 
revenus perçus &:échiisdés le (aifilFement defdits biens, jul- 
ques au jour de l'échange de la Ratification du Roy de Sué- 
de; ni fcmblablement des dettes , etfcts &: meubles qui au- 
roient efté confifquez avant ledit jour à caufe de la Guerre 
prefente, en forte qu'aucun créancier de telles dettes, ni au- 
cun depofitaire , propriétaire &: leurs héritiers ou ayans caufe, 
en puilFe faire pourfuite, ni en prétendre reftitution , recou- 
vrement, ou c<jiiivalcnt. 

XII. 

La rivière d'Oder, fuivant la difpofition des Traitez àç. 
Weftphalic, demeurera toujours en fouverainctc au Roy&r 
à la Couronne de Suéde -, &: il ne fera pas libre audit Elc- 
dVeur de Brandebourg d'ériger aucune Fortercfle, ou de for- 
tifier aucune Place dans l'étendue du Païs qui luy eft ccdc 
par le prefent Traité. 

XIIL 

Aussi-TOST après que rechange de la Ratification de 
Sa Mnjefté Tres-Chrefticnne aura efté faite avec celle de 
l'Elcdcur de Brandebourg, Sa Majcfté fera rccircc fon Ar- 
mée 
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mec des Pais &: Places des Duchcz de Clcvcs , Principauté 
dcMindcn, Comtcz de Mark &c Ravcnlbcrg, & de toucci 
autres Terres dudit Electeur qu'elle auroit occupées j a l'ex- 
ception toutefois d'un corps de mille chevaux qu*elle con- 
fcrvcra dans ledit Pais, &c des Places de Wcfel S^ Lipftac 
qu'elle retiendra jufques à l'entière exécution du prêtent 
Traite avec le Koy de Suéde : après laquelle , &: lorfquc le- 
dit Roy aura ci\c rcubli dans les Pais &: Places qui luy 
doivent cHre rcinis, elle retirera entièrement Tes troupes 
des Places & Pais de l'Eledeur de Brandebourg ; mais du- 
rant qu'elles y demeureront , les habitans des Villes de \^''efel 
&: de Lipflat continueront à fournir aux Garnifons Icsmef- 
racs logcmcns &: ullenciles portées par le Traité de Santen; 
&: les habitans des lieux , où lefdits mille chevaux feront 
logez, leur fourniront les mefmes uftenciles &: le fourage. 

XIV. 

Mais comme le Roy de Suéde n'a point prcfcntemenc 
de troupes dans l'Empire, &c qu'il ne pourroit peut-eftre,y 
en faire palier dans le temps porte poui* rcchang;c des Ra- 
tifîcatioi\s du prcfent Traité, pour reprendre en Ibn nom la 
pofTeflTion des Places &: Païs qui luv doivent eftre remis par 
î'Elecieur deBrandebouig: il a cftc convenu &c ftipulé qu*- 
auifi-toft après ledit échange entre le Roy de Suéde 6c l'E- 
ledcur de Brandebourg, ledit Eledcur retirera fes troupes 
de tout le Mac- Tais qui doit revenir par ce Traité âu Roy 
de Suedci mais qu'il laiflcra les Garnifons neceflliircs dans 
les Places qui luy doivent eftrc remifes : fçavoir deux mille 
horumcs au plus dans Stialzund , Se mille à douze cens 
hommes dans Stetini 6c. ainfi à proportion dans les aunes 
Places, Icfqui llcs il confervera contre tous caix dont elles 
pourroient eftrc attaquées, jufques ace que le Roy de Suéde 
ait envoyé des troupes pour prendre polVcffion del'dices Pla- 
ces , laquelle luy (cra laiflce alors par celles de TElcdcur 
qui fe retiieroiit dans fes Ecats. 

XV. 

Il fera lojfiblc toutefois audit' Eledeur de Brandebourg 
de reciiei auparava^it dcfdiccs Placer couc le canon &: les 

C 
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munitions de guerre qu'il y auroic fait conduire, depuis qu'il 
s'en cft rendu Maiftrc ; y laifTant toutefois l'artillerie &: mu- 
nitions de guerre qui ont appartenu à la Couronne ce Sué- 
de , &: qui s'y trouveront le jour de la fignature du prcfenc 
Traité de Paix. 

XVI. 

Comme 5. A. E. de Brandebourg a fait de grandes in- 
ftanccs à Sa M-ijcllé Trcs-CUreibemie de vouloir bien ter- 
miner en melme temps la guerre qu'elle a avec le Roy de 
Dannemark, duquel fadite A. E. fcroit étroitement alliée, 
ledit Roy de Dannemark ayant déjà fait connoiftrc le delir 
qu'il a de rentrer dans l'ancienne amitié & alliance qu'il a 
eue ci-devant avec la France : Sa Majcfté Tres-Chreitiennc 
déclare qu'elle fcrabien-aife que cette Paix fepuiflc faire au 
plûtoft à des conditions juftcs 6c raifonnablcs , pour le bien 
&c le repos gencr.il de la Chrcftienté , pourvu qu'elle fe faflc 
en melme temps avec la Suéde , fans laquelle le Roy ne fc 
trouve pas en état de la conclure. Cependant ledit Ele(5leur 
s'oblige de ne donner aucun fccours , diredement ou indi- 
rectement , au Roy de Dannemark , s'il demeuroit encore en 
guerre contre la France &c la Suéde; & promet de rappeller 
les troupes, s'il en avoit quelques-unes dans le fcrvicc du- 
dit Roy de Dannemark. 

XVII. 

Sa Majcfté Tres-Chrcftiennc s'oblige de procurer l'a- 
grément du Roy de Suéde fur ce prelcnt Traite , &: fur 
tout ce qui y eft contenu , & d'en obtenir la Ratification 
dudit Roy de Suéde en bonne &c due forme dans le cemjs 
de trois mois , à compter du jour de la fignature , ou plû- 
toft, fi faire fe peut. Jufques à ce que cette Ratification 
foit délivrée entre les mains de S. A. E. elle ne fera point 
obligée de rendre la Pomeranie Suedoife; de quoi Saditc 
Majefté Tres-Chreftiennc demeure garante, de mefme que 
de tout ce qui a efté accordé à S. A. E. en vigueur du pre- 
fent Traité. 

XVIII. 

I- F S Ratifications do Sa Majefté Tres-Chrefticnne avec 
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celles dudic Elcdcur de Brandebourg feront échangées dans • 
un mois , ou plùcoft , fi Faire le peut ; &: celles du Roy de 
Suéde avec ledit Elcdeur feront échangées dans le terme 
de trois mois , ou plùtoft, li faire fe peut. 

En foy de-quoy Nous foufîîgnez , en vertu de nos Plein- 
pouvoirs refpcdifs avons figné ces Prcfentes , & y fait ap- 
polcr les cachets de nos Armes. Fait à Saint Gernuin eir 
Laye ce vingt-neuvième jour de juin mil iix cens foixante 
&: dix-neuf. 

K^KN âV LD. 

FR. MEINDERS, 
(L, S,) 

NO u s ayans agre?blc le fufdit Traité de Paix en tous 
&: un chacim les points qui y font contenus &: décla- 
rez , avons iccux tant pour Nous , que pour nos Héritiers , 
SuccelTeurs , Royaumes , Pais , Terres , Seigneuries & Sujets , 
acceptez, approuvez, ratifiez &: confitmcz^acceptons, approu- 
vons , ratifions & confirmons , &: le tout promettons en foy 
& parole de Roy , fous l'obligation &c hypothèque de tous 
&C un chacun nos biens prcfens Se à venir , garder & ob- 
ferver inviolablemcnt , fans jamais aller, ni venir au contrai- 
re , direûcmcnt ou indire£kcmcnr , en quelque forte &c ma- 
mierc que ce foit. £n témoin de quoy Nous avons fignc 
ces Prelentes de noftrc main , & à icelles fait appofer nô- 
tre Sccl. Donné ï Samt Germain en Laye le troificmc jour 
de Juillet l'an de grâce mil fix cens foixante & dix-neuf, & 
de noftre Règne le trentc-feptiémc. Signé , LOUIS. Et 
plus bas. Pat le Roy, Arn aul d. 



Ratification de l'Eleéïeur de Brandebourg, 

NOus Frédéric Guillaume, par la eracc de 
Dieu Markc-Grave de Brandebourg , Archi-ChambeU 
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lan Se Prince Ëlcârcur du Saine Empire , Duc de Pruflc , 
Magdcbourg , Julicrs , Clcvcs , Bcrgues , Stctin , Pomcranic ^ 
drs Calfub-s , Wandalcs , &c Silcfic, de Crofn? & Carnovie, 
Burke-Grave de Norimberg, Prince de Halberftatt, Minden, 
&: Camin , Comte de la Marche 6c de Ravenlbcrg , Sei- 
gneur de Ravcnftcin, Lavembourg, & Buctow : Faifons fça- 
voir à rousccux qui ces prefentes Lettres verront, qu ayant 
vu & examine le Traité conclu Se arrcftc à Saint Germain 
en Laycle 29. )our de juin, nouveau ftilc^dc cette prcfcnte 
année mil fix cens foixantc &: dix-neuf, en noîtrc nom S>c 
fous noftreRatilîcation, entre Sa Majcfté Tres-Chrelliennc 
le Roy de France &: Nous, par le S^ Arnauld Chevalier 
Seigneur de Pomponne, Confeiller en tous les Conrcils,&: 
Secrétaire d'Xtat &: des Conuiiandemens de Sa Majefté 
Trcs-Chreftienne, dune parti &c noihc Conicillcr &: Mi- 
niftrc d'Etat , 6c Envoyé Extraordinaire vers Sa Majeftc , le 
S' Mcindcrs , d'autre part 1 duquel Traité la teneur s'en- 
fuit. 

Au nom de Dieu, ôcc. fage j. 

NO us avons agrée &: ratifié ledit Traité en tous 6c 
clucuns des points d'iceluy, comme Nous l'agréons 
ht ratifions par ces Prefentes : promettant en fby 6c parole 
de Prince de l'accomplir, obfervcr, & faire obferver invio- 
lablement félon û forme 6c teneur , fans fouffrir qu'il foit 
jamais allé direAemcnt ou indiredemcnt au contraire , pour 
quelque caufe ou occafion que ce puilTe cftrc. En témoin 
de quoy Nous avons figné ces Preièntes , y fait appofer 

Je Scd de nos Armes. Fait à Polfdam ce JL. lour de Juillet 
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mil fix cens foixante & dix-neuf. Signé, F RI D ERIC 
GUILLAUME BUaeur. 



PLEIN- 



TLEINPOVVOJRS. 



A Pre's que le Roy a donné tant de divers témoin 
jf \ gnagcs dans les diiVcrens Traitez qui ont déjà cfté con- 
clus à Nimegue,dc Ton extrême dclîr, de voir finir par un*; 
. Paix heureulc la guerre qui embrafc depuis tant d'années la 
meilleure partie de l'Eiu^ope i Sa Majefté n'a rien fouhaitc 
davantage que de contribuer à l'éteindre entièrement dans 
le Nort. C'cft dans ce fentiment qu'elle a reçu avec beau- 
coup de plaifir les afTurances que Monf' l'Elcdeur de Bran- 
debourg luy a fait donner par le fieur Meinders fon Envoyé 

»aordinaire , de la fincerité de fcs intentions , pour ren- 
avec Sa Majcflé dans les liaifons d'amitié & d'alliance 
qu'il a eue avec elle avant ces derniers mouvemens, & pour 
conclure une bonne, folide &: durable Paix, tant avec elle, 
qu'avec le Roy de Suéde. Et parce que ledit fieur Electeur 
en envoyant ledit fieur Meinders auprès de Sa Majeftc, l'a 
charge de Ton Pleinpouvoir pour entrer dans cette négocia- 
tion , félon que Sa Majefté le defireroit : Sa Maieftc , pour 
témoigner combien elle a agréable les bonnes difpofitions 
de ce Prince, a bien voulu de fa part autorifer, comme clic 
autorile par ces Prefentcs le fieur de Pomponne, Confeillet 
en tous l'es Confeils , & Secrétaire d'Etat & des Comman- 
demcns de Sa Majefté , auquel elle a donné &: donne Plein- 
pouvoir, CommilTion , &: Mandement fpecial de conférer 
négocier avec ledit fieur Meinders , & confequemmenc ar- 
rclïcr, conclure &: figncr en fon nom tels articles àc con- 
ventions , dont ils pourront convenir. Promettant Sadite 
Majeftc en foy &: parole de Roy , d'accomplir &c d'exécuter 
ponducLlcment , avoir agréable &: tenu: ferme & ftable à 
toijjours tout ce que ledit fieur de Pomponne aura promis 
& ligné en vertu du prefent Pouvoir , fans jamais y contre- 
venir, ni permettre qu'il y foit conrrcvenu, pour quelque 
caui'e ou prétexte que ce puiftb eftrc ; comme aufli d'en four- 

D 
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nir fd Ratification en bonne forme , dans le temps qu'il aura 
cllé convenu. En témoignage de quoi Sadite Majcfté a fi- 
gné lefdites Prcfentes de fa main , &: y a fait appofcr le 
Sccl de fon Secret. Fait à Saint Germain en Laye le vingt- 
cinquicme jour de Juin mil (ix cens foixante àc dix-neuf. 
Signc,LOU IS. Et plus bas, Parle Roy , Le Telli er. 

NOus Frédéric Guillaume, par la grâce de 
Dieu Marke-Gravc de Brandebourg, Archi-CnambcU 
lan & Elcdeur du Saint Empire, Duc de Prufle, Magde- 
bourg , Juliers, Cleves ,Bergues, Stetin , Pomeranic, des 
Cafllibes , \i^andales , &: en Silefic , de Crofne , &: Carno» 
vie, Burke-Grave de Norimberg , Prince de Halbcrftat, 
Minde &: Camin, Comte de la Marche &: Ravenfbcrg, Scjr 
gneur de Ravcnfteim, Lavenbourg & Butow ; Donno^V 
connoiftrc à tous ceux qui verront les Prcfentes , qu'ayimc 
appris avec joie la genereufc refolution que Sa Majcftc Très- 
Chreftienne a prifc de foûmetcre le coUiS yi^oricux de fes 
Armes au repos de la C^hrefticntc , &: de rénover par cet 
effet l'ancienne amitié & liaifon qui a toujours cfté entre Sa 
Majcfté & Nous, &: qui avoir cfté alcetcc par les troubles 
de la Guerre en Allemagne &: aux Pais-Bas , Nous avons 
donné àc donnons en vertu des P-efentcs un Pleinpouvoir 
à noftrc Confciller & Miniftre d'Etat, & Envoyé Extraor- 
dinaire vers Sa Majeftc , le lieur Mcinders , pour traiter & 
conclure un Traité de Paix & d'alliance avec celuy ou ceux 
qu'il plaira à Sa Majefté Très - Chreftienne de pourvoir 
pour cet effet d'un Pouvoir fuffifant. Et iifîn qu'il n'y aie 
pas le moindre doute de la finccrirc de nos intentions , Nous 
Nous obligeons, &: promettons en foy de Prince, àf. fous 
noftre parole Elcdorale, de ratifier , d'accomplir &: d'exécuter 
inviolablemcnt toutes les conditions dont ledit Traité do 
paix & d^alliance fera compof(^ En témoin de quoy Nous 
avons figné ce Pouvoir cfe noftre main, &y fait appofer 
|c Sccl de nos Arm?s. Fait à Poftdam ce — jour de May 

167^, Signé ^ FRIDERICUS ^^ILHELMUS 




ouïs PAR LA GRACE DE DlEU. 

Roy de France et de Na- 
varre; A tous ceux qui ces prefentes 
Lettres verront, Salut. Comme le 
iieur Arnauld, Chevalier , Seigneur de 
Pomponne , Confciller en tous nos 
Conicils , Secrétaire d'Etat &; de nos 
Comnundemcns , en vertu des Pleinpouvoirs que Nous luy 
en avions donnez , auroit conclu , arrcftc & fignc le vingt- 
neuf du mois de Juin , en ce lieu , avec le fieur Mcinders, 
Conlcillcr , Miniftrc d'Etat, & Envoyé Extraordmairc de 
nollre rrcs-chcr U tres-amc Frère l'Elei^eur de Brande- 
bourg , pareillement muni de Pleinpouvoirs de la part du- 
xiic Eleâcur, l'Article fcparc, dont la teneur s'enfuit. 
» ^ -• 

OU T R E les Articles contenus au Traite conclu & fi- 
gnc ccjourd'huy de la part de Sa Majeftc Tres-Chré- 
ticnne àc S. A. E. de Biandcbourg, on cft encore convenu 
ilc ce qui fuit. 

Comme l'intention de Sa Majefté Tres-Chreftienne cft 
de faire ceflTcr entièrement tous les differcns qui pourroicnc 
donner lieu à de nouveaux fujets dediviûon de guerre jçji- 
tre les Princes de 1 Empire, &: que SaMajcftc Trcs-Chrc- 
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tifnnç s'cft obligée par le Traite fignc à Zcll le cinquic- 
me Février de la prcTcncc année avec les Princes de la Mai- 
fon de Brufvik & Lunebourg de les aflîfter dans b garan- 
tie qu'ils ont à donner aux Ducs de Meklebourg & Saxe- 
Lavcmbourg^ rEvefque de Lubclc, le Comte de Lippe &c 
de Suartzcnbourg,&: les Villes de Hambourg &c de Lubck, 
à l'égard des prétentions qu'a ou pourroit avoir contre Icf- 
dits Princes &c Etats l'Ele^lcur de Brandebourg , Ibus pré- 
texte de certaines aflignations obtenues pendant la guerre : 
Sa Majcfté , fans déroger à ladite obligation , mais fçachant 
que l'intention de l'Eledcur de Brandebourg eft d'accommo- 
der cette altaire à l'amiable, employera fes foins &: fcs otfi- 
ccs pour la terminer entre les parties par toutes voyes juftcs 
ôc raifonnables. 

Ce prefcnt Article feparc aura pareille force & vigueur, 
que s'il cftoit inféré dans le corps du Traité principal parte 
ce jourd'huy ; Se la Ratification en fera fournie en mcfmc 
temps. Fait à Saint Germain en Layc ce vingt-ncuviémc 
jour de'Juin mil lix cens foixante &: dix-neuf. 

i^RN AVLD. 

(l S) MEINDEKS' 

U.S.) 



NO us ayans agréable le fufdît Article fcparé crt tous 
& un chacun les points qui y font contenus & décla- 
rez, avons iceluy tant pour Nous que pour nos Heritie/s, 
SuccelTeurs , Royaumes, Paîs , Terres , Seigneuries & Sujets, 
acceptez, approuvez, ratifiez & confirmez, acceptons, ap- 
prouvons , ratifions &: confirmons , &c le tout promettons 
en foy &: parole de Roy , &: fous l'obligation & hypothè- 
que de tous &: un chacun nos biens prefcns &c à venir, 
garder &: obferver inviolablement , fans jamais allci- m 
Tenir au contraire, direftemcnt ou mdircdement, en quel- 
qiîc forte & manière que ce foit. En témoin de quoy Nous 
avons fignc ces Prcfcntes de noftrc main, & à iccUes ftit 

♦ appofcK 



ippoCct noftfc Sccl. Donné à' Saine Germain en Laye le 
uoificmc jour de Juillet, Tan de grâce mil fix cens foixantc 
6c dix-neuf, &c de noftre Règne le irente-lcpticmc. Signé, 
LOUIS. Et plus bas , Par le Roy , A r n a u l d. 



Ratification de l'article fipar/. 

NO us Frédéric Guillaume, par la grâce de 
Dieu Marke-Gravc de Brandebourg, Archi-Chambei- 
lan &: Prince Electeur du Saint Empire, Duc de Prufle,Mag- 
debourg, Juliers, Clcves , Bergues , Stenn , Pomcranic, des 
Caflubcs , \l andales & Silche , de Cro/he &: Carnovie, 
Buike-Gravedc Nonmbcrg , Prince de Halbcrftatt, Minden 
& Camin, Ccmtc de la Maichc&: dcRavcrfbcrg, Seigneur 
de Ravenflcin , Lavcnbourg & Buiow : Failons (çavoir 
à tous ceux qui ces prcfcntes Lettres verront, qu ayant vu 
&: examine l'Article Icparc conclu &c arrcflc à Saint Ger- 
main en Laye le 19. jour de juin, nouveau ftile, de cette 
prcl'cnte année mil fix cens foixantc &: dix-neuf, en noftre 
nom &: fous noftre Ratification, entre Sa Majeftc Très- 
Clireftiennc le Roy de France, & Nous, par le S' Arnauld 
Chevalier, Seigneur de Fcmpcnne, C onieillcr en tous les 
Confcils, & Secrétaire d'Etat 6c des Ccmmandcmens de Sa 
Majcftc tres-Chrcftienne^ d'une part noftre ( onieiller & 
Miniftre d'Etat 6c Envoyé Extraordinaire vers Sa Majcftc, 
le S' Mcinders , d'aucre part: duquel Article feparé la te- 
neur s'enfuit. 

O Ut RE les Articles, 6cc. pagt 15. 

NO us avons agrée 6c ratifié le fufdit Article frparé, 
comme Nous l'agréons 6c ratifions par ces Prefcntes, 
promettant en foy 6c parole de Prince de l'acccmplir, ob- 
ierver 6c faire obfcrvcr inviolcblcment felcn fa foi me 6c 
ficncur, fans foufliir qu'il foit jamais allé directement ou in- 
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tfir<*^ertent au contraire, ^our quelque caufc ou occafion 
que ce puilfc cftrc. En témoin de quoy Nous avons fignc 
CCS Prcfcntcs, &: y fiit appofer le SccI de nos Aws. Fait 
à Polfikm ce _L jour de Juillet mil Ax cens foixante &c 

dix-neuf. Signé', FRIDERIC GUILLAUME 
EUcteur, 



EXTRAIT DV PRIVILEGE DV ROV. 

PKk Privilège da Roy, figné, Aunauld» donné ^ Snint 
G.rmain en Layc le diuxiémc jour de Juillet 1678. en con- 
Icquencc du Brevet de SaM«jcUé du dcrtncr May 167}. il eft 
permis aux S<'sPaciiau, Paraire, & deTourmont, 
principaux Commis de Monùcur de l>omponnc , Secrétaire & Mmillré 
d'EiaCfde faire imprimer par tels Imprimeurs qu'ils voudront choi- 
C\r , tous les AcVs & Traitez , qui font & feront conclus 8c arrcftez è 
Nimegiie, par les AmbalFadcurs & Plénipotentiaires du Roy, & Icj 
Ambalfadeurs & Plénipotentiaires des autres Rois Se Princes, qui y 
font alicmblez pour la négociation de la Paix : Avec d:'fcnfes ï cous fcs 
Imprimeurs ik Libraires, ôc tous autres du Royaume d'en imprimer 
ni vendre , que de ceux imprimez du confentemcnc defdits Heurs , à 
qui Sa Mijcfté en a commis le foin, fur Ics peines portées par Icdtc 
Privilège: Avec Mandement exprès à de la Rcynie, M des Rc- 
quelles, 8c Lieutenant General de Police, de tenir la main h l'entière 
Se pondfcaelle ôbfjTVation dcfdiies Lettres , fans fouffrir qu'il y foie 
contrevenu , fous quelque prétexte que ce puiiTe élire, 

REg I s T H e' rnr le Livre de U Corumunanté dis LibrMires & Int' 
frimeurs de PatU » ie 19. Aot*ji 1678. fntvmnt C Arrtfi de lé 
Cour de Parlement du S. Avril & celnj du Confeil Privé du 

Jtoj du ij. Février 16 (5 y. Lequel Prtvilefje nom avons enre^ij^ré , m 
Im charge tjne leplits Tr>tttex^ feront dehttez^ par h» Libraire on Impn- 
mtiêr »Jhiv4M les OrdonntmctS' E. Cooterot, Syndic, 

Et par Arrefl du Confcil d'Etat , fignc A R n A tj l d , donné à Fon- 
taincbliau le 19. Septembre 1678. le Roy y ellanc. Sa Majcfté s'cd 
retenu à foy & à fon Confcil la connoilîànce des contraventions qui 
fc feront au Privilcije cy-delfus; Se a commis le lîcur la Reynic, 
Maiftrc des Rcq' telles , & Lieutenant Gérerai de Police, tant en 
aiunicrquc hors d'iccluy, pour cftrc fait droit aux parties, 8cc. 



LcfJits ficurs ont ccdc Icar Prryilegc à Fedimc Léonard, 
Imprimeur ordint'rc du Roy, de de MonfctgnniT le Dauphin, pour 
en jouir (uivant l'accord fah entre eux fous ïling priré, le i/. Juin 
1678. 

Et depuis fur ta contcftation furvcnuc entre le ficur Geflin , ayant 
droit par tranfport dddits firurs Pachau , Parairc , Se de Tourraont , 
& Fcdcric Lronard ; le litur Lieutenant Civil de la Prcvofté & Vi- 
comté de Paris, a nommé d'office Simw Bcnard , pour au lieu & 

F lace dudit Léonard . continut-r limprclîion dcldits Traitez, fuivant 
Ordre du Roy, dont c<>pic e(l cy dc(roJS, avec l'Ordonnance dudit 
ficur Lieutenant Civil , rendue en confcquencc. 

-DE P A K LE KO Y. 

SA Ma] fté cftant informée de la conteftation furvenuc entre le 
iicur Geflin, ayant droit par tranfport des fiairs Pachau, Pa» 
laire , & de Tourmont, Commis du licur d. Pomponne, & 
Fcdcric Léonard , Imprimeur du Roy , pour raifon du Privilège d'im- 
primer tous les Traitez de Paix conclus à Nimeguc, accordé aufdits 
Commis; & voulant que cette conteilation n'apporte aucun retarde- 
ment i rimprcflîon que Sa Majcllc veut cllrc taitc dcfdits Traitez, 
pour ellrc donnez inccrtammcnt au Public : Sa Majcfté mande & or- 
donne au lîcur le Camus, Lieutenant Civil de la Prcvofté & Vicomte 
de Paris, de nommer d'office tel autre Imprimeur qu'il jugera à pro- 
pos, pour, à la diligence du Procureur de Sa Majcftc, faire inccllàm» 
meni l'imprcflion dcfdits Traitez, avec liberté aux parties d'écablir, 
pour la confervation de leurs droits, telles pcrfonnes qu'ils voudront, 
pourcftre pref ns à l'imprcflîon difdits Traitez, & iccux parapher & 
controller , jufqu'à ce que par ledit Lieutenant Civil , parties ouïes, 
autrement m ait eflé ordonné. Fait à Saint Germain en Layc, le z<î. 
j«iur d'Avril 1675?. Signé, LOUIS. Et plus bas, Arn auld. Et 
fccllé i cofté. El [ht le dos eji écrit» 

J*^ A N K* Camus , Chevalier Confcillcr du Roy en tous fcs Confcils, 
Mailt.c des Requcftes ordinaire de fon Hoftcl, Lieutenant Civil de 
la V'Ilc , Prcv«.ftc & Viconné de Paris : 

Vù l'ordre de Sa Mn) (lé de l'autre part, ouï fur ce le Procureur 
du Roy , & 1 dit fieur Léonard & ledit fieur G;flin ; & après que le- 
dit Léonard a dit qu'il ne prétend rien innover i (on traité, & pro- 
tcftc de fcs dépens, dommages & intcrcfts, & ledit Geflin au con- 
traire i 



Nous ordonnons au'i la dîl'fgcncc du Procureur du Roy , l'imprcf- 
lion dcfdics Traitez fera faite par Bcnard Imprimeur , que nous avons 
nonnmc d'cfficc ; Se permettons audit Gcflin de faire parapher les pages 
des imprimez qui feront faits par ledit Bcnard, à la confervation des 
droits de qui il appartiendra i & la précédente Ordonnance exécutée, 
nonobftant & fans pnjudicc de Tappel. Fait le 17. jour d'Avril 1679. 
Signé, LE CAMUS, DE RIANTZ,Gbslin. &Leo. 
MARS. Et plus bas , Par mondic Seigneur , G A u r e t. 

CoS^tionné aux Ori^lfiaux par nom Coh" 
feillcr Secrétaire du Roy , AJai/o», 
■■ Couronne de France ,&d$fes Finance 



